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« DÉSASTRES URBAINS »
Avec Thierry Paquot – Philosophe de l’urbain

M E R C R E D I  0 4  M A R S  À  1 9 H

Suite à la publication de son ouvrage éponyme le 5 février 
dernier, Thierry Paquot développera son propos autour de 
ce qu’il nomme les Désastres urbains. Il examinera avec 
nous ces « objets » et nous livrera le contenu de l’enquête 
qu’il a menée sur ce sujet. 

AU CENTRE D’ART « LA FENÊTRE » 
27 RUE FRÉDÉRIC PEYSON, MONTPELLIER

Thierry Paquot, philosophe, professeur des universités 
(Institut d’urbanisme de Paris, Paris XII-Val-de-Marne) est 
également l’éditeur de la revue Urbanisme, le producteur 
de « Côté ville «, sur France-Culture dans Métropolitains de 
François Chaslin et le responsable scientifi que du programme 
La forme d’une ville au Forum des Images (Paris).
Il donne régulièrement des cours à l’Ecole d’architecture 
de La Cambre (Bruxelles) et au département d’urbanisme 
de l’université d’architecture de Venise, ainsi que de 
nombreuses conférences en France et à l’étranger. Il 
appartient à l’Académie Nationale des Arts de la Rue 
(ANAR), à la Commission de néologie et de terminologie du 
Ministère de l’équipement auprès de l’Académie Française, 
à la Commission audiovisuelle de la Dapa (Ministère de la 
Culture), à la Commission du Vieux Paris, et est membre des 
comités de rédaction des revues Esprit, Hermès, Prospero, 
La Revue du MAUSS, Diversité-Ville Ecole Intégration 
et collabore régulièrement au Monde Diplomatique, à 
Informations Sociales, Projet et Etudes.

Musée d’Histoire de Ningbo par Amateur Architecture Studio

« Grand ensemble, gratte-ciel, mall, gated community, « grand ceci et le grand cela »… autant d’« objets » architecturalo-
urbanistiques propres à la société productiviste qui amplifi ent les déséquilibres sociaux, économiques, écologiques 
et communicationnels et qui provoquent d’insoupçonnables dégâts au nom même du « progrès » et de la « marche de 
l’histoire ». Contrairement aux idées reçues, ils ne « font » pas ville. Bien au contraire, ils contribuent à l’effacement de 
l’esprit des villes. »

Il a été membre du jury du Grand Prix Nationale d’Urbanisme et de divers concours d’architecture ou d’appels d’offre


